
Question IV : célébrer 

Trois points principaux  soulignés par les participants  

1 – importance de l’accueil lors des célébrations plus particulièrement des nouveaux (sentiment 

d’appartenance à une communauté paroissiale pour aider à s’y sentir bien et à devenir « acteurs » )  

= proposition : badge avec un prénom pour les membres des équipes liturgiques chargés de l’accueil afin de 

rompre l’anonymat… 

2 – Importance de rendre les célébrations attirantes : toujours plus vivantes, variées, participatives  

=  ne pas hésiter à prendre du recul avec les  « rituels » trop rigides  lors des célébrations (que ce soit les 

célébrations dominicales, les célébrations d’obsèques, de mariage, de baptême) : plus de souplesse, plus de 

paroles « libres » qui touchent le cœur des gens,   

= plus d’ incitation à participer (lectures - proposer un petit essai  pour éviter que la Parole de Dieu soit mal 

lue  -   processions d’offrande avec enfants/adultes comme cela se faisait à St Joseph avant le COVID,  services 

divers,  témoignages…) 

3 – nécessité de faire évoluer l’accueil dans l’Eglise de personnes vivant maritalement ou divorcées 

remariées (trop de pratiques différentes d’un diocèse à l’autre, d’une église à l’autre, d’incohérences) 

= il n’est pas acceptable que deux « divorcés/remariés » pratiquants se voient retirer certains de leurs 

engagements dans l’Eglise ; que ces personnes ne puissent recevoir le sacrement de réconciliation, la 

communion ( et même l’onction des malades !)  alors que d’autres personnes  en couple non mariées ont 

accès aux sacrements  ;   que le baptême, la confirmation soient refusés à un jeune vivant maritalement   ;  

où est la cohérence dans la position de l’EGLISE ?  

 

Question V : co-responsables dans la mission 

Trois points principaux soulignés par les participants  

1 – besoin d’information : qui fait quoi dans la paroisse ? qui est engagé dans des missions de service à 

l’extérieur ? (associations, quartier, activités politiques…) 

2 – besoin de soutien  par la communauté paroissiale pour les engagements paroissiaux, mais aussi pour les 

engagements dans la société (un manque a été souligné sur ce dernier point) :  besoin de reconnaissance 

que l’envoi en mission  d’un baptisé  n’est pas limité aux milieux chrétiens. 

= au-delà de documents écrits ou du site internet, donner la parole plus souvent lors des messes aux 

personnes engagées dans notre paroisse  ou dans des structures extérieures. 

= proposer des rencontres aux personnes engagées dans des services similaires ( visiteurs de personnes âgées 

ou malades, actions en direction des plus démunis,  engagements dans la vie de la cité, personnels soignants 

etc…) et les ouvrir à des personnes de  l’extérieur  

3 – importance du discernement : prier, appel à l’Esprit-Saint, mais aussi savoir repérer les besoins, ses dons 

et ceux des autres, réfléchir en équipe (et pas seul dans son coin, que l’on soit prêtre ou laïc) à ce qui est bon 

pour la personne (importance de se sentir bien dans ce que l’on fait)  pour la communauté paroissiale 

s’agissant d’un service d’église,  et pour la structure qui nous sollicite s’agissant d’engagements extérieurs  

= des partages réguliers permettraient de ne pas hésiter à lancer des appels  pour répondre à un besoin 

repéré, une demande d’aide ponctuelle,   voire pour un discernement personnel. 



 

  

 

   

 

 


